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Actualités

Les Américains ne connaissent
as d'obstacle 1 Il -vient- de se fon-

der une société pour l'exploitation
du Popocatepelt. Ce volcan donne
du soufre de qualité supérieure en
très grande quantité. Les spécula-
teurs à la tête de l'entreprise veu-
lent le recueillir et le vendre aux
fabricants.

L'usage de l'aluminium se ré-
pand jusque dans la chirurgi. Un
citoyen de l'Etat de Vermont, aux
Etats-Unis, possède un nez de ce
métal.

Il y a en France près de quatre
millions et demi de cultivateurs.
Sur ce nombre, les 70% soit 3-
150,000 sont des propriétaires fon-
ciers, dont 2,150,000 possèdent la
totalité de leurs cultures et 1,-
375,000 travaillent en même temps
leurs propres terres et celles d'au-
trui.

En 1869, les faillites étaient en
Saxe de 150 par an. En 1875 elles
étaient de 300. Elles atteignaient
le nombre de 718, en 1887. Trois
ans plus tard, en 1891, elles dépas-
sent 1,430, officiellement 1,437.

Dans le procédé de la fabrique du
coke, le charbon augmente en volu-
me de 25 à 50 pour cent. -

Une onne de charbon anthracite
mesure, en moyenne, de 40 à 43
pieds cubes; une tonne de charbon
mou mesure de 43 à 48 pieds cubes.

La station centrale des chemins
de fer, dans les terrains de l'Expo-
aition, à ChicagQ, où tous les trams
d'excursions déposeront leurs vio-y
geurs, sera une élégante construc-
tion en fer, du coût de $225,000, et

urra contenir 25,000 personnes à

Les plus grosses locomotives de
trains de marchandises dépensent
de 90 à 100 gallons d'huile, chacune,
par année, pour lubréfier leurs
essieux, mouvement, etc.

Il y a des caisses d'épargne sco-
laires dansJes écoles primaires de
Belgique; 170,000 écoliers sur les
600,000 qui fréquentent ces écoles,
sont déposants et ont à leur crédit
plus de 500,000 francs.

Dn Canadian Grocer: M. Chas.
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Sait-on combien de journaux
s'impriment à Paris ? Deux mille 1
Combien en lit-on? .... La France
compte 5,351 journaux ainsi répar-
tis 2,000 pour Paris, 3,180 pour
les départements, 123 pour l'Algé-
rie et la Tunisie, 48 pour les colo-
nies&

mes..

Une célébrité de l'horlogerie
suisse, du Locle, met la dernière
main à une horloge parlante.

Grâce au phonographe, cela ne
pouvait manquer. L'horloge en
question est conçue de façon à rece-
voir et à répéter, au moment choisi,
les instructions verbales qu'il plaira
à son propriétaire de lui confier.
Ainsi, ceux qui ont le réveil diffi-
cile pourront se faire rappeler d'une
voix tonitruante par leur pendule
qu'ils ont un rendez-vous impor-
tant à une heure matinale.

Cela remplacera très avanta-
geusement un valet de chambre, et
es occasions où l'horloge parlante

pourra trouver une utile -applica-
tion sont nombreuses

La sucrerie de Farnham est en
pleine opération, déjà bon nombre
de chars de sucre sont partis de
l'usine. Les'gares sont encombrée
de chars de betteraves.

Malgré les pluies et de toutes
sortes de contre-temps, la sucrerie
travaillera certainement 12,000
tonnes cette année. Le sucre est
très blanc.

M. Wilbrod Dorval est le machi-
niste en chef des usines.

M. Octave Ouellette, représentant
du gouvernement provincial pour
la question du bonus, est venu à
Farnha:m ces jours derniers s'enten-
dre avec le comptable de la sucrerie
pour les paiements aux cultivateurs.

Une dizaine de milliers de dollars
ont déjà été répandus parmi les cul-
tivateurs de betteraves; voilà une

-culture payante.

Le juge Davis, de Mineral Point,
Ohio, a fait l'essai cette année de
faire ses foins avec une moison-
neuae-lieuse, et il a parfaitement-
réussi, parait-il. Les bottes amisi
liées ont séché parfaitement en
quintaux et le foin, même, y a ga-

né en qualité, conservant sa cou-
eur verte et retenant son arôme
q ue le séchage au soleil fait perdre.
Labsence de pouière et de sable
est encoeu-n gand avantage de ce
procédé. M. avis a coupé ainsi
vingt-cinq acres de mil et il dit que
par ce procédé, son foin a gagné en
valeur au moins $2.00 par tonne,
sans compter l'économie a main
d'œuvre. C'est à essayer dans notre
province où le foin est une des
principales récoltes de nos cultiva.
teurs. - .

e, on rlam s ucu ra pr -»lement à M. E. B. Greenshields
comme président de la Chambre de Il a été employé.' l'année dernière,Commerce de MontréaL. Il en est dans le monde enter, onze millionsmaintenant le vice-pfiSident et a huit cent trois mille balles de cot'on.rendu de grands et utiles services.
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On écrit de Londres: " Les ex-
portations d'œufs du Canada, cette
année, n'ont pas donné beaucoup de
satisfaction, à cause du mauvais
empaquetage et du défaut de soin
dans le choix des oufs aux points
d'expédition. Les efforts qui ont
été faits pour rétablir le commerce
du beurre canadien ont en plus de
succès, mais là encore la grande dif-
ficulté est le manque de moyens de
transport rapides de votre marché
au nôtre. Il nous parait évident, à
nous qui avons fait une étude sé-
rieuse du commerce d'exportation
du Canada, que ce commerce ne
pourra se développer considérable-
ment avant que les compagnies de
vapeurs 4e fournissent un transport
plus rapide."
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Une nouvelle fabrique d'allu-
mettes va être établie à Louiseville,
sous le nomde "The Montreal Match
Company." Une charte est denian-
dée pour la compagnie-

Les manufacturiers de caoutchouc
des Etats-Unis se sont syndiqués en
une immense corporation au capital
de $50,000,000, sous le nom de
"United States Rubber Company."

"Si vous voulez obliger un ami,
donnez-lui de l'argent, sivous pou-
vez le faire, mais ne lui endossez
jamais de billet. Votre signature
doit être sacrée pour vous ; elle
appartient à vos créanciers qui ont
en confiance en vous."

En fermant la porte de votre
mâgasin le soir, laissez en dedans
toutes vos préoccupations d'affaires.
Les emporter à la maison serait
vous préparer une vie de transes
continuelles, sans paix ni trève qui
vous conduirait bientôt à l'affai-
blissement intellectuel, au ramolis-
sement de cerveau, à la folie et enfin
à la mort.

Assurez votre propriété 'eontre
l'incendie, votre vie contre la mort
et les accidents; étant sans inquié-
tude de ces deux côtés, vous aurez
plus de ressources intellectuelles à
mettre dans la conduite de vos
affaires.
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Faites bien comprendre à vos
commis qu'il est nécessaire de servir
avec attention et politesse- les plus
petits acheteurs.

Le crédit est souvent trop facile-
ment obtent et l'on achète trop
souvent plus qu'on ne peut raison-
nablement s'attendre. Tâchez d'é-
viter l'un et l'autre de ces deux
écueils.

La concurrence est partout active
et ardente ; le seul moyen d'y résis-
ter avec succès, c'est d'acheter des
meilleures maisons, aux plus bas
prix possibles. Pour cela il faut
consulter les colonnes d'annonnes
du Pix CouutNr.

Ne laissez jamais un client atten-
dre, sans lui avoir demandé ce qu'on
peut faire pour lui et l'avoir prié
de s'asseoir en vous excusant de ne
pouvoir le servir immédiatement,
si vous êtes occupé avec un autre
client. Mais toute autre occupation
dans le magasin doit être iiie 'de
côté pour servir le client.

Ayez votre livre de commandes
dans un endroit propice, à portée
de ceux qui servent au comptoir et
remettez-le à la même place, après
la commande remplie.

Asitionj Immobilière.

Une assemblée générale spéciale
de l'Association Iminobilière a eu
lieu jeudi soir, le 13 octobre der-
nier.

Etaient présents: MM. A. Le-
vêque, Dr. Durocher, M. N. Delisle,
G. Lamothe, Lucien Huot, Ans.
Labrecque, J. A. Vaillancourt, El-
zéar LamontagneN Alph. Brazeau,
Jos. Lamoureux, Achill e Latour, A.
Lapierre, Jos. Versailles, Louis Mi-
chon, Peter Donovan, W. F. Light-
'hall Rev. John Jones, F. D. Monk,
Martin Hart, John Power, Andrew
Finn, Wm D. Sharp, W. Kerfut,
John Kane, etc.
, M. Peter Donpvan fut appelé à
présider l'assemblée.

.Après lecture du procès verbal
de rassemblée précédente, le Rev.
M. Jones ouvrit la discussion sur la
-question- de la- taxe-d l, fisan t
remarquer que les commissaires
d'école avaient obtenu une augmen-
tation de ýc par $100 dans le taux
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LE PRIX ODURANT.


